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CHANGEMENTS MINISTERIELSOn cro t que sous peu, Noire-Dame du Sacri-CwnrLE CANADA n
Grâces, sera nommé évêjue < 
adjuteur de Sa Grandeur Mous 
gneur Van hex ôqu2 de Montréal. 

Cette nouvelle paraît très acc

Nous lisons dans le Manitoba : L’ouverture «tes classes aura lieu

Mercredi, 1er Septembre 18f<iM. le Dr Harrison, député de 
Mined osa, a été, par Son Honneur 
le Lieutenant-Gouverneur, appelé à 
faire partie du gouvernement de 
cette province, et assermenté, ven 
dredi dernier, ministre de l’agricul 
turc à la place de l'honorable M.
LaRivière qui devient Trésorier 
Provincial, l’honorable M. Norquay 
étant nommé Commissaire-des che 
mine de fer. L’honorable Dr Wil
son laisse le secrétaire provincial 
pour prendre l’administration du 
département des Travaux Publics, 
en échange av. c l’honorable M 
Brown qui devient S c ré taire Pro 
vincial.

Par ce changement, le nombre 
des ministres est porté à six, san 
cependant qu’il en résulte une aug
mentation dans les dépenses, car 
personnel des officiers reste absolu 
ment le môme.

Le nouveau ministre, l’honoiabh 
Docteur Harrison est un homme 
distingué, excellent orateur, et, de ionne sur vous un avantage considérable ? 
plus, éminemment qualifié à rem Vous ne sav<zquandamH r votre mar 
ni:. in _ •.• . 1 ^ n 1 a. • enandernent: il un coté craignant ne pasplir la position à laquelle il a été avoir 8mené je vendeur à son 
appelé. C est un agriculteur pra , rix ; et de l’autre côté redoutant 
tique, possédant une immense <le nouveaux dél ais, Une personne sage 
étendue de terrain dont il dtrig. achètera quelquefois l’aiticle particuliei

dont le bas prix est annoncé, mais nu! 
autre, sachant que la réduction sur l’un 
uVst qu’un attrappo-nigaud pour faciliter 
une augmentation illégitime sur les autres 

Au magasin tenu par le soussigné,!I n’y a

Parce que des pièges en sont 
(oui pre* Au Pensionnat de Notre-Dame du Sacré- 

Cœur, rue Rideau. Les élèves sont priées 
do se présenter le premier jour.

Pour tous renseignements s’adresser à 
Madame la Supérieure.

Ottawa, ‘21 août 1886.

Ottawa. 90 Sept. 1886

Les finauds du commerce, comptant sur 
la bêtise d'uue notable portion du public, 
annoncent qu’ils vendent telle chose pour 
telle somme, qui est au-dessous du prix 
courant généralement connu. Leur calcu 
est de mettre sous l’impression qu’ils ven
dent à meilleur marché que leurs confrèies 
et qu’il est avantageux d’acheter chez 
eux. tin tilet, les persom.es crédules, 
animées d’une conliance mal-placée, pa- 
' tonnent ces magasins, où el es paient des 
prix exhorbitanls pour les eflets dont elles 
ne savent juger la qualité et la valeur. Ces 
■ ommtrçants n’ont pas de prix tlxes. 
Leurs demandes varient suivant le plus ou 
moins d’inexpérience, ou môme do bonne 
foi, des acheteurs. Lu preuve: c’est qu’ils 
lini sent b* plus souvent par accepter une 
somme hi -n moindre que celle qu'ils ont 

|, d’abord déclaré être ce qu’il y a de plu? 
raisonnable. D’ailleurs, n'est-il pas fort 
désagréable d'ôtre obligé, sous peine dt 
rayer trop, de discuter et implorer, en ui 
mot de soutenir un combat de paroles avec 
un commis, à qui l’habitude de 'a chose

LES ELECTIONS PROVIN 
CIALES

N
TH K TE A POTd:ère, ce qui frappe l’attention, 

Bouchette, ce sont les colonie! 
se développent sur la ligne

Les électeurs de toute la pro
vince de Québec auront un grand 
devoir à accomplir le 14 octobre 
prochain. Afin de bien se disposeï 
à voter, les électeurs doivent rai
sonner froidement et se demander 
si le gouvernement actuel, si l’ad
ministration Ross-Tatllon a fail 
son devoir, a rempli ses engage 
ments, a fait quelque chose pour le 
progièset la prospérité du peuple 
canadien.

La meilleure réponse que nous 
pouvons donner à c< t effet, sérail 
de mettre entre es mains des élec 
leurs les comptes publics pour h 
dernière année fiscale et attirer par 
là leur attention immédiate sur 
l’état des affaires de la province.

Par contraste, il serait bon d’étu
dier un peu, de passer en quelque 
sorte en revue les actes de l’admi 
nistration précédente, c’est à dire, 
les actes du ministère Joly Mercier, 
dont le règne, heureusement, n’a 
pas été de longue durée, mais qui 
a laissé en arrière de lui un coffre 
vide et des actes d ; corruption et 
d’extravag tnc3 qui empêcheront les 
électeurs de remettre entre leurs 
mains les destinées de la province.

Le gouvernement Ross-Tailllon, 
au contraire, a bien administré le 
affaires provinciales et a réussi à 
rétablir les finances au-delà môme 
des espérances. Il avait promis a i 
peuple que l’ère des d ficits dispa
raîtrait, avec un changement de 
gouvernement et il a tenu promesse.

La province, actuellement, est 
dans un état prosjère; la dette 
publique est fort petite, comparée 
aux autres provinces et les grandes 
r formes qui ont été opérées sont 
très propres à faire au urer un 
avenir prospère pour le Canada.

Les libéraux, ou plutôt les frères 
de Riel, n’ont rien de nouveau en 
fait de programme à offrir aux 
électeurs et ne sont guère en me
sure de s’attirer la confiance du 
peuple qui n’a pas oublié les dix huit 
mois qu’il a passé sous le régime 
rouge.

Le 14 tytobre prochain se!a donc 
le jour d’une nouvelle et grande 
victoire pour le parti conservateur, 
le véritable ami du peuple.

Un nouveau magasin 
de Thé et Café vient 
d’ôtre ouvert au■Æ

; No. 101 Un# Rideauton. lia sont surtout co l

m*) où l’on trouvera cons
tamment un assortiment

i choisi des meilleurs 
vl THKSelCAKKS offerts 

tj? sur le marché, y eom- 
pr's l’excellent thé inco-

•m général assez de moyens po 
tirer avantage de tout ce qui se p 
sente dans une nouvelle contrée.

Audessus du rapide des Cliên 
au piei des cascades des Ch it-=, 
trouve l’établissement de M. Jo 
Sheriff, agréablement situé dans 
rès rom intique 11 commod • endrt 

Ce monsieur Sheriff étal l’age 
les terres de la Couronne.

Ailleurs, Bouchette dit : “l'resq 
vis à vis la pointe Mondion, dans 
township de Humt'y, Haut C nac 
•■st la résidence et l’établisseme 
le M. Sheriff. ”

Continuant son récit. Bouche: 
ajoute :

,

Ion* du Japon, Yomg llyson, choix extra 
le Thé Anglais pour le déj-ûner, Thé 
Assam, Orange IVkoe et IVkoo Congou. 
Première qualité de ci l's JAVAS, MOtMIA
■l uuires sorte-.

J. G. WILLMENT, Prop
3 août 1886—la

plus bai- 
l'inutilité BOWS ALE *

lui-même la culture, dans le comté 
de Minnedosa.

Nous n’avons aucun douje que 
l’honorable M. LaRivière sera à la 
hauteur de la position importante 
de Trésorier de la province, et que 
dans ce département, comme dans 
tous ceux qu’il a administré de
puis son entrée dans le ministère, 
1 saura mériter l’estime et la con 
fiance du public, comme il a mérité

r fine innrn use consignation de cette bière, 
qui est on si grande renommée, vient d'ûtre 

* reçue par les soussignés.

Ho Nouvelles EpiceriesQU’CJN SEUL PRIX
de première qualités seulement, sont reçues 
chaque jour.

pour le comptant et qu’un seul prix pour 
le credit, marqués en chiffres ordinaires. 
Pas do marque secrète.

Les marchandises y sont vendues à aussi 
bas prix que le permettent leur achat en 
gros au comptant, une administration éco
nomique de l’établissement et une grande 
modération dans la recherche du prolit. 
L’encouragement accordé jusqu’au jour 
i’hui à cette maison, par le publi', est la 
démonstration de ce qui précède.

MEUBLES. l’OELES
Plume, MKlelar, 1 Km ft KewBorlu, Y alu- 

sol lv, ,Verrerie, Ferblanterie, liai* 
terie ne Cuisine, Coutellerie,

Chats, à la pointe Mondion, dans ! 
township de Onslow, se trouve u 
poste de la compagnie du Non 
Ouest, établi à l’époque où cell 
compagnie était la plus florissante 
les constructions en ruines qu'on 
voit at let tent de leur ancienneté 
le sol des environs est trop pauvr 
pour inviter M. Thomas, l’agent d 
la compagnie de la Baie d’Hudsor 
qui y réside, à le mettre en culturi 
11 y tient un magasin des articles 1

Na n ppm po- p ion* le* goûta, 
JaniLonw. et I u u g u ch, Naiicl*- 
eoiiH «le Boulogne, ©le.,

Elu rein, C’ognap, Vin de 
1 one, f j r<r|», Vin Mierry, etc.c, sans contredit la plus 

du cabinet. Nous venons de lecevoir un vin de messe 
u une qualité supérieure :

“ XÆ TARAaOWA"Encore uue excursion à Thurso 
r le vapeur u Empress,” au profil 
“ La Lyre Cadadienne,” jeudi 23 

ptembre. Allons-y.

—Pour les vers, recourez tout de 
lite aux Tablettes Vermifuges de 
achai.ce, portant leur propre pur-

sans égal pour sa pureté et sa qualité.

H- Duffy, si bien connu du 
public d Ottawa par ses connaissances et 
son habileté dans la branche d’épiceries, 
est a notre service. Ses amis le trouveront 
toujours A son poste et plus disposé que 
jamais à remplir avec promptitude les com
mandes qu’ils voudront bien lui ordonner.

E. D. D’Orsonnens,
GERANT

Vi -n-wta le Gros Orme
Rue Principale, Hullsauvages et les traiteurs de 

région.
Les chûtes des Chats, au ne 

d’une quinzaine, régulièreme

McARTHE & mVÏRSY,
Encan 1 on uve hide av i ryn

Aw / Ottawa. iw /B. G.-DE— 12 août 1836— 3m

ots de Ville à Bâtir.ont tout au plus vingt pieds d’elt 
vation.

Ces cascades sont parfois dési 
gnées par les Anglais sous le non 
de Shaws, mais c’est une corruptioi 
du français, puisque ces lieux doi 
vent leur appellation aux chat 
sauvages, autrefois très nombreu: 
dans les environs.

Bouchette continue :
La forêt impénétrable s’étend ver: 

le Nord Ouest, le long des rapide; 
des Chats et d’une partie du lac di 
ce nom, jusqu’à ce qu’on revoye de; 
habitations humaines dans le town 
ship de MacNab.

Tout en haut, sur les bord; 
abruptes et fiers du grand lac dei 
Chats, le chef écossais MacNab t 
placé sa rétidencs romantique 
KincU Lodge, qu’il est parvenu, pai 
une indomptable persévérance, â 
rendre très confortable.

“ Ses efforts exemplaires pout 
former et consolider les établisse 
ments du townshin dnnt il naïuêirr

LA MACHINE A COUDRE
J’ai reçu instruction de L'Association des 

i-Tenanciers d'Ottawa, de vendre par 
Public, sans réserve

de l’époque ; quelle est-elle T Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est laAU BONMercredi, le 22 Sept.,
“ New Williams ”MARCHE!Le magnifique Lot de Terrains à Bâtir, 

irné à l’ouest par la rue King, à l’est par 
.venue Hé'.derson, au nord 
goode et au sud par la rue Somerset Eut. 
service de l'eau par la cité s’étend jj'- 
à la rue Somerset sur la rue King, et le 
t entier est sous le contrôle du règlement 
i cernant les améliorations locales pour

qui tient le haut du marché.

Mesdames, examinez là 
d’aller acheter ailleurs.

Vendue seulement par

C4 McDIARMID,
163, rue Spark.

avant

igoûta.

Coupons à moitié prix.
Habillements'd’enfants moi

tié prix.
Toile cirée pour tables, 15 

cents la verge.
Mousseline blanche, moins 

que le prix coûtant.
Couvertes de laine salies, 

moins cher qu’à la manufac
ture.

.11, I
Ottawa, 11 mai 1886. laRUE OSGOODE.

51.41 61 4j

T. W. CURRIERÇA ET LA 15 18

A DPMEUAQE
SON IMMENSE ASSORTIMENT DK

Meubles, I-ortee, Chaw lu et de 
JioiH de Sciage aux

Nos. 18(1 et 183, RIE RIDEAU,
I’r;-.s rju Couvent de» Sœurs dn Sacré- 

Cœur, coin des .rues Walks el Rideau

Tous ces différents genres de'bols'seron 
vendus
Au prix de la ma un facture, 

en groM et en detail.
Ottawa 8 juin 1886—3m

Une réunion du cabinet a eu lieu 
samedi après midi.

Des spéculateurs américains sont 
en pourparlers avec le gouverne
ment dans le but d’acheter des îles 
sur le St Laurent, entre Brockville 
et Gananoque.

Le chemin de fer Giand Tronc a 
émis des billets à des prix ré 
duits pour Guelph, Ont, et Sher
brooke, ou doivent s’ouvrir de 
grandes expositions : à Guelph au 
jourd’hui jusqu’au 25 et à Sher
brooke du 23 au premier octobre 
prochain.
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<n*8 S Condition* comptant.
Un Kent i»i ix.S ^ ^ »chef, n’ont pas eu tout le succès 

désirable qu’il en attendait. La 
plupart, sinon tous les habitants, 
appartenaient à son clan. Il les 
avait fait venir de la haute Ecosse 
(Highlands) avec beaucoup de peine 
et d’argent, dans l’espoir d’améliorer 
leur condition et de leur procurer 
le bien être. Ceux ci ne paraissent 
pas avoir apprécié complètement les 
avantages qu’on voulait leur confé 
rer, ni la multiplicité et la grandeur 
ies obstacles qu’il a fallu surmonter 
Dour les établir dans ces terres nou
velles, bien que dans une certaine 
mesure ils aient eux mêmes pris 
part aux difficultés inhérentes à la 
formation d’une colonie, 
d’un pays absolument sauvage. Né
anmoins, ce groupe fait des progrès 

jsensibles dans la voie des améliora

is

*0 CO
M »s 10

N i
g <3 S s
S *• 3 5 s 17ente à bon Marché

L’IMMENSE SUCCES

ARTICLES

00 oo
N M

il Ci,CiCiLe département de la police à 
cheval du Nord-Ouest a reçu avis 
que le procès des prisonniers 
acou.-és du vol de la malle à Prince 
Albert, aura lieu à Regina, devant 
1< juge Richardson le 1er octobre 
prochain. La iécompense de $250 
offerte par le Maî’re-Général des 
Posit s pour la capture des prison 
niers sera donnée à la police à 
cheval.

IoT.44 101
BUE SOMERSET EST. —DK—50,152,154, roe Sparks.î I U"

Sacrifiées a moitié PrixDITIONS :—Un 
la balance en

prix ccmp 
iq versements an- 
nt. Vente sur les Mlle A. McDonaldau cœur

Maison de Modes Parisienne
S21 UUE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York,
& Cie.?

Encanteur,
1880-Gf i

,1

Ottawa, Lundi, 20 Septembre 18868e annee No. 206
LETON

lâ LECOQ
-R DU NOM

onsienr le préei- 
voua ne donne- 

ion à cet arrogant 
tission s’y oppo-

éclata do rire, 
ent, tit-il....De- 
:ou coupé, une 
cicatrisée, rien 

io la preuve que 
e antre, par bon- 

indestructible 
ussance, et qui 
non corps sera 
terre.
cette preuve ? 

re juge, que le 
ravers, 
a la tête, 
a donnerais pas, 
i vous m’offri- 

échange....Ello 
ins sûres qui la 
n ira au roi, s’il 
ulons savoir le 
le Sairmeuse en 
était vraiment 
n’était qu’un 

r.
ncieux des rè- 
le la justice, ou 
ccupé do son 
é en vertu de 
rétionnaires la 
.’édiate du mar-

éclaicissait, la 
it des ténèbres, 
inie de Chan- 
»it confondue, 
ision millitairo 
fir ainsi. 
ii siégeaient en 
n’étaient pas

s d’appliquer 
aïs enfin une
es instruments 
linqueurs pour 
s au nom de ce 
deux mots ré-

!
noble duc de 

msent i à au- 
r Martial. Les 
cillers, ne le 
•ntage.
ivait-il prévu 
orisé à le sup- 
ane sorte d’in- 
squé un coup

t, le tribunal 
délibération, 

endrait pas en 
incident qui 
oire et stupé- 
>é Midon. 
se poursuivit 
ireté nouvcl-

?ncr des chefs 
le duc de Sair- 
mieux fait de 
e instigateur 
ai n’est pas 
in un indivi- 
ctrémité de ce 
le sieur Es-

iscorval igno- 
complot, je le 
il y a de plus

..interrompit 
tear, songez 
la commissi- 
dicnles, son- 
îdnlgence !.... 
t un geste et 
ts d’un tel
errupteur en

d’indulgen- 
ai joué, j’ai 
tête....payez- 

n’êtes pas 
bêtes féroces 
ces malheu- 
t... J’èn ajter- 
oins, parmi 
nt été nos 
;ertainement 
Q6s....Les au- 
l’ils faisaient 
it pas 
asit, indiffé- 
aître remar- 
t qui, à sa 
couru dans 
s soldats de 
’estrade, 
tnvres pay- 
fée, et leurs 
^missements 
immense.

i

âOpd 50 pd.
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l

■é- tiens et nul cloute que dans que * 
ec jues années, par son industrie, sa 
;o loyauté et s i force, il n’ajoute beau 
si- coup à 1’importance de la province.”

“ Le soleil venait d'abandonner à la 
■è lune Lempire des deux, lorsque nous 
is quittâmes le noble chef écossais.

pour descendre les formidables 
K rapides des Chats. Cornage nous 
u glissions au pied des fala'tses escar 

... pées, nous pouvions apercevoir, sur 
■ la fière éminence, le gai tartan et la 

coiffure nationale du noble gallois,
I tvndis que les notes aigues du pi- 

rock remplissaient les airs de leurs
n| cadences sauvages. Ses sons s’êtei 
ir gnaient à mesure que nous appro 
ç hions d. la tête des rapides. Uu 

instant encore, nous le saluons tête 
s découverte et en brandissant les 

drapeaux qui ornaient notre embar- 
i cation, puis nous entrons dans le 
n tourbillon des eaux."
I, “ Quand le voyageur des régions
II inhabitées d a Canada rencontre de

vant lui le confort inattendu d’une 
bonne maison et la bienvenue cor 
iliale de l’Iicos ais, il éprouve quel

a que chose du bien-être de la fl ur 
! sur laquelle tombe la rosée.”

C’est le cas de dire avec le p< ëve :

[t Cli 'Z les mrnlagnards écossais
L hospitalité se donne ! i

,s Un demi mille plus bas que 1 îé ] 

e des Six Milles, dans le township 
r i’Onslcw, il y avait en 1830, les i 
I établissements de Bolus et de Vi- 1 
e gnola.

Vers la partie supérieure du lac ( 
y des Chats, à l’embouchure de la i 
. rivière Bonnechère, était située la 

e ferme d’un nommé Andrews. De 
e l’autre côté du lac, dans le township c 

1e Clarendon, s’étalent établis en s 
, I829-30 plusieurs immigrants, non 
j pas sur le bord de l’eau, mais dans s 
8 la troisième, quatrième et cinquiè- f 
a me concessions, et même au delà, g 

Sur le bord du lac il y avait le ’ 
, débarcadère de Clarendon.

Sur le front du township de 
Bristol, on distinguait deux ou trois 
misérables baraques. C’est de l’autre 
côté du lac, dans le township de 
Macnab, que se trouvait Kmnell 

, Lodge, résidence du ch f Ecossais 
, MacNab, délicieusement située à 4 g 

ou 5 milles en haut des rapides des 
, Chats.

Vers l’est, à une petite distance, A 
était l’embouchure de la Mada- b< 
wasca. Vis à vis cet endroit le ^ 

. lac atteint sa plus grande largeur. L 

. Sur la rive bas-canadienne, se Z 
, voyait la pauvre demeure d’un “ 
. squatteur bois brûle.

Au temps du voyage de Bou 
chette, il y avait au lac du Rat “ 
Muské (en haut du lac des Allu- _ 
mettes) un établissement prospère, 
appartenant à John Parsons.

Vis-à vis le foi t Coulonge, appar 
tenant à la baie d’Hudson, il y 
avait un autre établissement aussi 
prospère.

Vers l’extrémité inféiieure de 
Vile du Grand Calumet, dans le 
township de Letchfield, il y 
avait le chantier de Bisset : 
un log house et un défri 
chement, dont à peu près deux 
arpents en culture. C'éta.t un lieu 
de rendez vous t.ès fiéquenté par 
les traiteurs, les voyageurs et les 
marchands de bois, qui y abon 
daient surtout en hiver 

En remontant la rivière, on nn 
contre suce ssivement le lac des 
Chênes, les Chats, Lelchfield, fort 
Coulonge et le lac du Rat Musqué.

Benjamin Sultb. _

8100 achèteront un sett de salon 
en crin, un sett de chambre à cou 
cher en noyer noir, un side board 
en noyer noir, une tab e d’extension, 
six chaises en cannes, une table 
de cuisine, un berceau et un poêle 
à cuisine complet. Tous ces articles 
pourront être achetés à la maison 
economique, No 353, rue Welling
ton. C Levesque

y
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CRAM) ASSORTIMENT
!)e Chapeaux-, de Feutre, 

Failles. Manille, 
Machinait, &c.

CHAPEAUX DE SOIE
Dans les derniers goûts.

(HAPEAIX ET CASdlKTTES
POUR CLUB.

Onpols et Circnlaires «le <ta- 
outclioue pour Dames et 

Messieurs.

Il Rue Rideau.

Dr Ij. Coyleiix Prévost
132, Rue Daly, Ottawa. 

HEURES DE BUREAUX 8. à 10 a. 
“ “ “ “ 1. à 3 p.

6. à 8 p

>\W

■ii On exécute à <

D'IM

? T

Têtes de c 
Même

C

Catalogues, 
Listes de j 

Progri
Ci

l
!

BLANCS
Déclarations su 

Déclaratioi 
Demar

Ce

E

POUR
Contras de vent 

Contrats de 
Blancs

Pr

1
Pour les Grefjî

Blancs simple 
Tier

Blancs de Procè
D’a

Jw
POUR LES

Listes D’évaluati 
Listes De P< 

Liste

]

SUR B<
i

n
si

t.üî

Los ordr 
reçoivent une at 
sont exécutés sai

ABOI
"LECmOV <1 

' L'UNION MI 10

Tout abonnen 
payable d’avance

Thomas Leblanc,
TAILLEUR

vi* nt d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma
gasin de M. A. D. Richard, rue 
Sussex.

Toutes rommandes exécutées 
avec promptitude et coupe ga
rantie.

N. B.—Hardes fines une spécia
lité

MAGASIN DE GEOS.
CHAMPAGNE! VINS R CHERCHES 

CIGARES 1
Un assortiment complet de liqueur
misies et cigares, vient d’étre reçu ai 

numéro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Chai 
ireuse, Kummel, Benedictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
iivrés à lomicile.

NO. 450, RUE SUSSEX
W. O. jflcKAV,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

FONDE EN 1837

= OUF KEAUX A CUHENT ET A CHAUX 
DE HULL

Le aousai gré attire l’attention des entre
preneurs et des autres intéressés sur les 
mérités du

6»- CIMENT DE HULL
et son adaptation pour les 
çonrerie expotés à sabir l'influence de l eau. 
Le soussigné peut fournir les certificats des 
ingénieurs et des «ntrepreneura les plus 
éminents. La manière de s’en servir est 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux de Piu a vcu ’rc a bon marché 

ou au-

travaux de ma-

Lea commandes par le télégraphe 
tremeut sont remplies promptement.

C. B. WRIGHT, Hull, P.Q

Tapis, Tms, Etc

MAISON DE TAPIS
L'OTTAWA.

' ' vice grand assortiment, les raeü 
?ft ra, et l-s plue bas prix en 

fait de

i relarts, Rideaux,
Cnrnit bCM, l'ûlf», «arnlliir»

et üeiiblc. île l»me serte
à!»

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
11» Hue tiVAKli».

SHOOLiRED et Cio
Dttawa.

LORD & THOMAS NkWSPAPER
9 Advertising, 45 to 

49 Randolph SL, Chicago, keep this paper on fllo

ADVERTISERS.

Montres, Chaînes 
Colliers Etc

W. A. ARMOUR
Manufactu rier et Importateur

MOULURES POUR ENCADREMENT •j

D'IMAGES, MIROIRS, VEK DCS ACX t OND1TIOAS 
THI S 1ACH.ES DE(Glaces de fabrique allemande et anglaisé)

Tableaux à l’huile anglais, français 
et allemands,

Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 
dres en pluche, et de canevas 

pour tableaux
LES MABCHANDISE# SONT VENDUES 

PAYABLE TANT LA SEMAINE 
OU LE MOTS

IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES

ïinrz me faire une visite,
Et voua vous êpa rgnorez an 

lu ft 2i par reut.

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, p intures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus récen 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR,
482 rue Sussex.

$1. par semaine
-----par-----

1
moi n» de 466, M SISSEX.

Montres d'or pt ur da
mes, reveil matins, ca
dres miroirs, etc.,

vendus à la st maii e par

A jiréler sur garan ies hypothécaires.

N. B. Vous aurez la visite de notre agentM AG LOIRE LANG EVIN,
No. 90 rue Murray, Ottawa, avec des échantillons.

31 juillet 1886—Cm

Valiu et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 25 me Sparks, vis-à-vis 

l’Hotel Russell.
J. A. VALIN, A. A. ADAM
M. Adam, membre du barreau i'e Qué

bec, s’occupera aussi des affaires lequt- 
rant son attention dans cette province.

Dr Alfred Sayard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prevos»

L; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Out

«T ARGENT A PRETER
Macdoügall, Macdougall & Be court,

AVOCATS, PROCUREURS 
Ontario et Québec.

“ Scottish Ontario Chambers ’’ coin des 
a Sparks et Elgin, Ottawa.
Boa. Wm. Macdoügall, C. R.

Frank M. Macdoügall.
N. A. Bilcoubt, L.L. M.

Dr <J, ti. Stackhouse
DENTISTE

M. le Dr C. G Stackhouie, chirurgie 
dentiste, tient son bureau an No 161 rue 
Lpaiks et a sa résidence privée au No 25d, 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait les dents sans causer 
de douleur à eon patient en se servant du 
gaz aitrique oxidé dont il fait une spécialité.

(JAETLS PROFESSIONNELLES

HULL

Paul T. C. DnmalH
INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL, 

ARPENTEUR FBDRRAL ET DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites à bois, terrains mi
niers, division des lots de fermes exécutée 
aux conditions les plus 

Bureau : Hôtel de ville,
King’s Road, Hull.

faciles
Hull. Rési

dence :

P. T h os Des|ar«llns
NOTAIRE PUBLIC:

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa
Bureau et résidence : 117 rue Principale 

Hull. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

J. Malcolm McDougall, B.C. L.
Avocat, Procureur et Solliciteur. Aviseur 

légal du comté d'Ottawa.
RUE MAIN, AYLMER, P. Q.

Kochoti et Cliampague
AVOCATS

246 Rue Principale, Null
L. N. Champagne, L.L.D.

N. Tetrean, Notaire.
Bureau et résidence : Rue Principale, 

Hull, près du Bureau de Poste.

A Rochon.

CANADA, 
Province de Ouerhc 
District d’Ottawa }

DANS LA COUR SUPERIEURE

Emilie Duj uis du village' de la.Pointe à 
Gatineau, dans le district d’Ottawa, femme 
de Louis Napo éon Fortier du même lieu 
marchand,

Demanderesse,
et

Le dit Louis Napoléon Foi lier,
Defendeur.

Une a lion en séparation de biens a été 
instituée en celle cause le dix-sept juin
courant.

Aylmer, 17 juin 1886.
T. P FORA N,

Avocat de la Demanderesse.

CARTES PROFESSIONNELLES

OTTA WA

Dr J No!lu
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Philadel
phie, licencié pour la Province de Qué

bec, et diidômé du “ Royal Col
lege of Dental Surgeons” 

d'Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex

Heures de bureau : 9 à 5.

Quelques uns des avantages
DES

CELEBRES PLUS DE CALM

EUS fillll,Mb, CERTIFICATS SUR CERTIFICATS

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants:

LE- connu

POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE.
-O-

1er Avau'aga—Les “ Amers Indigènes ” sont à la portée de toutes les 
bourses, le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas es n mplacer 
avec son argent. Avec un paquet 25Us. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.

Montréal, 29 janvier 1884. 
Monsieur Ci D.Ginui, pharmacien, COI 

rue Notre-Dame (ouest, Montréal.
Monsieur,

SEEBESSE
unes après les autres tout, s les prépara"- 
lions sans obtenir le moindre bon résultat 
J'étais aussi chauve qu’on peut le devenu 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
V ALaniA ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, 
cheveux ont commencé à repousser et 
apres en avo r usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant C’est 
un plaisir pour moi de

2e Avantage—Les " Amers Indigènes ” ne contiennent aucun minéral* 
m.-is seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

3e Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger

4e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” agissent sur les intestins, et sont un 
puissant purificateur du sang.

5e Avantage—Pour ouvrir l’appétit, et aider la digestion, les “ Amers Indi
gènes ” sont sans égal.

uer cette faible marque Ile reconnaissance' 
et je conseil ù tous ceux qui auraient lé 
malheur do perdre leurs cheveux de se 
ervir de la Valkiua.IPOBTIlÀIÏSLOTERIE NATIONALE Aubmit Lakosk, 

No 024, rue Notre-Dame ouest, 
Montréal.GRANDE REDUCTIONgJJB-

ffl. LE CURE A. LABELLE Photographies grandeur
Saint-Thomas d’Alfr. d,

Comté de Prescott.
Je, soussigné, certifie que la pommade 

valeria u luit pousser des cheveux sur ma 
tôle chauve à l’âge do quarante-trois ans 
bile est très recommandable.

Arthur Cholrttb,

CABITSŒTGRAND TIRAGE FINAL

$2.00 par doz.—DES—

IjIOITIS
CHEZDE CETTE LOTERIS

Cultivateur.Dorion ALe 15 SEPTEMBRE Ut 6
Bouctouche, N. B., 4 janvier 1884 

MM. Lavolette et Nelson,
Pharmacien*,

Montréal.

Delorme
: HO Rue Sparks et 569 Rue Susseï

COUT DU BILLET
PromlPre aêrie • • 
Deuxième série ■ «

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont rej oussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l'expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valéria

Pour obtenir des billets, s'adresser soit 
en personne, so t par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. E. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

Coin de la rue Rideau.
OTTAWA.

P. 8.—Satisfaction garantie.

James R. Bowes
AHOHITECTE

Chambre 25,
SC0TISH ONTARIO CHAMBERS

RUE 8FARK8.
Ottawa 9 juin 1886—la

Votre tout dévoué,
G. A. Girooard,

ex-député do Kent.
m

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che 

veux tombaient beaucoup et après que 
j'eusse fait usage de la pommai e VALE
RIA. trois fois, n.es cheveux ont c* ssé de 
tomber.

Nous venons de recevoir un 
assortiment de GEORGE THOMASTAPIS de BRUXELLES

EPICIER, L. Bélanger-----AT DE-----
Phritog: a] ho,TAPISSERIE 85, coin des rues Albert et 

Inkerman, Hull. St-TLomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéna. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

Voyez-les avant d’acheter-

T ’ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
JLi ciel et le meilleur marché d’Epice- 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselle* 
dans Hull.

I9-Cigares de choix une spécialité

Harris & Campbell,
RUE O’CONNOR,

F. X. Bougie.

CAN/ DA. 1 Cour de Circuitj 
province dk qué«kc [ dans et pour le comté 
District d'Ottawa j d’Ottawa, siégeant en 

J la Cité de Hull.
VENA MCE PELTIER, de Ironsid», dans 

comté et dis

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit:
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et l’éludes plus ou 
moins sérieuses, je me vil petit à petit de
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
pirdis tous mes cheveux du sommet de 
il tête. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.
- En lisant la

No. 260

le Township de Hull, dans les 
ttict d’vttawa, cordonnier, CHEMIN DE FERDemandeur.

aCAUDA ATLANTIC’-ALFRED LEMIEUX, autrefois du môme 
lieu, et maintenant absent du district d]Ot 
tawa, et de lieux inconnus et de la Province 
de Québec, où il ne peut être trouvé, jour
nalier et cultivateur ; LA v.

VOIE LA PLUS COUR TLDéfendeur- 
II est ordonné au Défendeur de compa

raître sous deux mois.

prescription, je le dis, je 
m'amusai un peu, car je .’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit fa re l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d i voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tôle. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

ENTRE
OTTAWA LT MONTREALHENRY A. GOYETTE, 

Avocat du Demande “cilS. LEDUC, 
Greffier de la dite 
Cour de Circuit

Et Ottawa ft IkiHton et New-York, et 
tous les points ft l’Estet au Sud.

W Les convois partiront de la gare de 
la rue Elgin comme suit :

TRAIN EXPRESS DE MONTREAL :
TRAIN EXPRESS se rac- 

• cordant avec l’Express du 
Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains « u Grand Tronc 
pour l’Est tt le Sud-Est, arrivant là à 
11.30 a m.

VFHMiT D'ETRE REÇUES 8.00 am
10,000
ROULEAUX DE TAPISSERIES 4 50p.m

à 8.20 p.i
du V

TRAIN RAPIDE avec salle 
• à dîner, arrivant à Montréal 
in., se iaccordant avec les 
ermont Central et du Grand

L. P. Champagne.
De tous genres et (le tous 

prix.
Aussi, assortiment complet et varié de

Peinture*, Huile, Mastic,
Et tous les articles 
partie d'un nr gssin 

Igk, Tous les ouvrages sont exécutés 
sous la ? urveillance n ême d« M. Philibert. 

Une visite est sollicitée-

trams
Tronc peur l’Btt.

Les convoi» arriveront à 12 20 p m. 
et 8 00 p.in. d • l’Est, te raccordant è 
la gare Bonaventure, Montréal, 
trains de l’Est et du 8'ul. Char Paltys 
Pullman sur les trains de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.43 a.ni. J 4 33 p.m. 
se raccordant evec les trains hxpressde 
Montréal.

Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure if y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l'annonce de la 
Valéria dans la Minei've, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch» z MM. Lavio- 
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. L a violette lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com
plète ment chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a sullil j>our me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
Uns. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillé» du résultat.
Je suis gardie n do la barriôie de la Côte 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je 
d’attester à tous ceux qui voudront se reu 
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’a tueur de cette merveil- 
leure dôcouvei te.

avec les
i d’ordinaire font 
ce genre.s

fi PHILIBERT Exp ess de Boston et New-York viâ 
Rouse’s Point

9 m Quittera Ottawa, gare de
J û.VV [Mil» la rue Elgin, arrivant à

m RUE DALHOUSIE» OTltWt.
mont Central et Delaware et Hudson, pour 

, l’Est et le Sud, arriveront à Boston à 
7.40 et à New-York à 8 OO le lende
main matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les 
passagers d’Ottawa pour New-York preu 
«Iront les Pullman à St. Alban ou ù Rouse’s 
Point.

Les billets, les lits et tout autre rensei
gnement peuvent 61 re obtenus au bureau 
des billets de la cité ou aux stations. i.

D. C. LINSLEY, i 
Gérant.

PEINTRE.

NOUVEAU USTURAYi
Repas à toutes heurt s,

142è RUE SPARKS.
TABLE DE lire CLISSE.

PlKRBK 1)0 MK.

pharmaciens.
En gros par M H Al * tsN boite 1 

M «vatn-al

füT Lunch à Midi, 5 billi te poui f 1.00 
GUSTAVE CHEVRIER,

Propriétaire.
Knvente cbez tous les

Ottawa, 12 mal, 1886 6 m

FEUILLETON

ISuitei
Une vraie figure militaire, un 

type de sous officier en bour
geois.

—Pardon, dit le neveu du 
banquier en évitant de qualifier 
de monsieur ce singulier person
nage, est-ce que cet hôtel n’est 
pas à vendre ?

—Ni à vendre ni à louer, ré
pondit l’homme aux longues 
moustaches qui n’avait pas lâ
ché le battant et qui s’apjy-êtait 

(évidemment à le pousser.
—.C’est étonnant..on m’avait 

assuré que le propriétaire cher
chait acquéreur. Il faut que je 
me sois trompé de porte. Cepen
dant..c’est bien ici que demeure 
madame Sergent ?

—Je ne connais pas ce nom-
là.

—Pas p ssihie ! J’ai rencontré 
plusieurs fois cette dame dans le 
monde...T’ai môme eu dernière
ment l’honneur de l’accompa
gner jusqu’ici..et c’est elle qui 
m’a dit que..

—Encore une fois, je ne sais 
pas ce que c’est que madame Ser
gent. Voyez dans la maison àE, 
côté.

Maxime allait insister, mais 
son interlocuteur lui ferma la
porte au nez.

Le procédé déplut à Maxime 
qui tira violemment la sonnette. 

Mais la porte ne se rouvrit
pas.

Maxime faisait en ce moment 
la plus sotte figure du monde, 
et il le sentait bien.

Aussi entra-t-il dans une vio
lente colère, comme il arrive tou
jours à ceux qui so sont mis 
dans une situation ridicule.

Il sonna de plus belle, et cette 
fois d'une force à arracher la son
nette. Il alla même jusqu’à frap
per du pied et du poing contre 
la porte qui resta close.

Le seul résultat de ce tapage 
fut d’attirer sur le seuil de la 
maison d’en face un homme en 
casquetle et en tablier de toile 
bleue, un vraie portier, celui-là, 
qui s’appuyait sur le balai, insi
gne de sa profession, et qui se 
mit à le regarder d’un air ébahi.

Cette apparition calma le ne
veu de M. Dorgères et donna un 
autre cours à ses idées

Il n’avait pas empoché son 
louis, et il pensa que ce louis, 
dédaigné par l’escogriffe à mous
taches, ferait plus d’elfet sur le 
voisin.

Il ne se trompait pas. L hom
me au balai vit briller l’or en
tre les doigts d’un monsieur “bien 
couvert, ” et pour montrer qu'il 
était abordable, il sourit d’un air 
engageant, sans oublier de sou
lever sa casquette.

Maxime était fixé, et il alla 
droit au but.

—Je viens d’avoir a flaire à un 
grossier personnage, dit-il en 

faisant sauter la pièce dans le 
creux de sa main.

-Ah ! oui, le Prussien, soupi
ra le bonhomme.

—Comment, ce drôle est un 
Piu’sien ?

—Prussien, Polonais ou Ba
varois ; on ne sait pas trop, vu 
qu’il parle toutes les langues. 
Mais nous l’appelons Prussien, 
parce qu’il est gracieux comme 

porte de prison.
—C’est le concierge de e t hô

tel, je suppose ?
—Oh ! non. Les

une

concierges 
sont plus polis que ce vilain 
ours à poils roux. Il est seule
ment chargé de garder la mai
son.

—Elle est habitée cependant ?
—Non, monsieur. 11 u y a per

sonne..du moins, je n’y ai jamais 
vu que lui.

— C’est singulier. Je croyais 
qu’elle était occupée par une da
me.i

—Une dame ! C’est la premi
ère fois que j’entends parler de
ça

—Mais enfin, l’hôtel appar
tient à quelqu’un !

—rÇa, c’est sûr. Il a été ‘ fait 
bâtir, l’année passée, par un 
monsieur très-bien qui a acheté 
des terrains par-ici, et qui n’a 
rien épargné pour la bâtisse. Ça 
vaut deux cent mille francs com
me un brd.
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HOTEL RIENDEAU—AUX—
Terres Boisees

-DE—
MATTAWAN
CAI.I.ANilF.K, NORTH BAY 

TEM1SCAJ1ISUIIK

et autres ; ou aux prairies de

Ameublement de Chambre a CoucherTEND BCR Ll PLAN

Européen et Américain, 
64 Rue St. Gabriel, Montréal.

Cet Hôtel offre au publie voyageur tout 
le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heure.

Un trouvera constamment à cet établisse
ment de pr >mière classe, des vins, liqueurs 
et cigares de choix.

JOS. RIENDBAÜ, 
Propriétaire.

* AVEC

DESSUS EN MARBREFabrique de Voitures de la 
Puissance

LAÏBH & MITCHELL MANITOBA
------DU------

NORD-OUEST C. STRATTON

PROPRIETAIRES
287—RUE SUSSEX-287

OTTAWA
Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

MEUBLESLes soussignés désirent attirer l’attention 
du public en général sur leur nouvel éta
blissement où i's prendront constamment 
des ordres pour la confect on de voitures 
couvertes et non co- vertes, buggies, 
express, phaétons, rockaways, omnibus et 
autres sortes de voitures. Aussi ; traînes 
sauvageg simples et doubles pour attelage, 
des patrons les plus modi rues.

pioyés pour la conf c- 
hivi r et d’été sont de

Et de la Colombie Anglaise par le

Pacifique Canadien
_ Marchand d’Epiceries

EN GROS ET EN DETAIL
• COIN DBS RUES

Dalbouaie et St Patrick
OTTAWA

AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 533 ET 534 RUE SUSSEX

JOSEPH BOYDENNOTICE TAY.8 A UOVESl
est meilleur que l’Ouest des Etats-Unis et 
les avantages y sont supérieurs. Si vous 
ne le croyez pas, venez voir pour vous con
vaincre.

Le train partant de Montréal traverse les 
terres boisées du Nipissingue et de l’Algo- 
ma, arrêtant à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue sa route 
jusqu’à Canmore, frisant arrêt à Brandon, 
White wood, Broadview, Regina, Calgary.

ILes matériaux em 
tion des voitures d" 
premiere qualité ; tout ouvrage garanti, 
ant nous le rapport de la main-d’œuvre 

que de la solidité et du Uni pour donnir 
satisfaction complète à tous. .

N’oubliez pas de donner vos ordres au 
Mo 287 rue Sussex, pour une belle et 
Tonne v iture. 

lia Vièite sollicitée.
LA YEUX ET MITCH ILL.

■OHOmOMOOBOMOÉ^mOBM. C. Stratton désire informer les épiciers 
qu’il leur vendra des épiceries de pie 
choix à des prix extrêmement bas et lit 
à domicile.

60 Années de succès II
SIROP JOHfJSON

(Extrait da pointât d'Aspergai^^^mè)
Préparé selon la formule du ProféR^^3

Médicament autorisé par le Gouvernement Fronçais, aur le rapport 
du D* MARTIN-SOLON, au nom do la Commission de l'Académie de Médecine, centre

- Maladie» du Cœur,
Maladie» de» Bronche» et du Poumon, 

Maladie» de» Articulation» a 
Trouble» de la Circulation tendant à l’Hydrophile.

M. JOHNSON a obtenu du Gouvernement Français un privilège exclusif pour la vente el h 
préparation de oe Sirop, dont Vutilité a été tellement reconnue qu’il a, par acte authentique, prti 
rang parmi 1« médicamenta qu'un Age transmet A un antre Age,

mm masse
»tc

EPICIER et BOUCHERDans ces contrées de Nipissingue, de 
tout l’Algoma, situées entre Montréal et Ma
nitoba ainsi que dans tout le Nord Ouest 
Canadien, on y offre d'excellents

ROUSSAIS
COIN DES RUES

Primrose et Cambridge
Le public trouvera toujours à mon ma

gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal des viandes de première qua'ilé 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets liv-és à doroi '

Ottawa, 21 août P 86 2s.

AVANTAGESAUX FAMILLES ! ! aux colons. Nous vendons à

Prix Réduit
------DES------Epiceries ! n

mEpiceries ! 
Epiceries ! BILLETS Dii RETOUR s L» Oorntti nom mi pour r»»»m»n du Blmp d» Jmheum #f*ZT compati tH l 

iotiiin Ain*. Ou a an, H» roc tuAmabd. Pajol drb Charhm, Qat-Luuao B 
Mtmbti* d* rinatltut de France.

H Eviter las Contrefaçons, exiger la signature Johnson BOISA*» et ear cheque
flaoon le timbre de garantie de 1 UNION dea FABRICANTS u

O________-,__________«T n\?m_TQÜTW 1RS mAnMAOUM DP CANADA.

NOUVEAU MAGASIN O
*A TOUT EXPLORATEUR 

“BON A FIDE”
DKGrande Reduction s

o
O

PEINTURE et MPISSlRIES
.CHEZ Hour plus amples informations s’adiesser O

»au BUREAU CE COLONISATION 50,000 Rouleaux tie TapU*
xrrie* d'-s derniers goûts viennent d’être 
reçus par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont tentes de 
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.

Peinture*, Huile*, Pinceaux, 
Blanehtssoini, Vernis, etc.

ASSORTIMENT COMPLET.
SW* Peintures délayées, prêtes à poser, 

de toutes les couleurs.

N. A. SAVARD i lès de la goro du Pac tique, 
Rue d s Casernes, ITpüùlësl Vallet —i

ne sont pu argentée», le nom ■ 
Vallet est Imprimé en aolr sur J 
chaque pilule blanche.

lm Pilules u Vallet ?%SE?rtsL
risées par arrêté miulatérieL

. üi 1 ■■ 1 mm . TTm 11 sais iont le fbrrugineui le pim efficace L« Jf LiUlOS de V 8,116 6 P«m guérir l'anémie, les pâles
couleurs, les pertes blanches, 
donnent aux joues U teinte ver
meille perdue par la croissance 
rapide, la maladie, les excâe. 
sont très contrefaites. Refiner tout 
flacon ne portant pax la signature 

Docteur Vallet.

Cinq palettes de savon d'odeur pouj 
5 cts.

Confitures aux pommes, 10 cts. la lh
Framboises et fraises, 15 cts. par Jh
Biscuits Soda, 7 cts.
Graisse Canadienne, 10 cts. la lbs.
Sirop, 10 cents, la pinte.
Allumettes autrichiennes 29 cts. par 

12 boites.
Moulins à café $1.50. Le café es 

toujours frais moulu. Vous mou 
lez une livre de café dans le tempr 
de le dire.

Poudre Allemande sans rivale, 20 
cts. par boite.

Sirop Ambre 1er qualité 10 cts. par 
pinte.

Bonbons français, 12} cts. la lbs.
Lard, 1ère qualité, 7 cts. la lbs.
1ère qualité d’allumettes pour 7 cts. 

la boite.
Vermicel macoroni 15 cts pour 2 lbs 

Afin de servir les pratiques avec
promptitude et ponctualité quaire
nouveaux commis ont été engagés.

ALLEZ CHEZ

MONTREAL

Aux Inventeurs 
J. CoursoUe & Cie.

l’Académie 
et auto-

No. 108 Eue Rideau,
Solliciteurs de Brevets cTlnventu^ 

Dessins de Fabrique, Marque» 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aui Etat* 

Unis, en Angleterre et en France.

J. COÜRSÔLLE & Cie.,
Chambre Victoria* 

Vis-à-v* « bureau des Brevets,
OTTAWA, 0*i

Vis-à-vis le magasin de T. Birkett.

u Pilules o Vallet 
l« Pilules ^Vallet

PARIS - 19, RUE JACOB, 19 - PARIS

J.-Bte. DUFORD.
16 avril 1886—3m

du

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
I P —Boite 68

2A FAt» 1*X* LIGNE COURTE BERN RD SIMARD
BOUCHER

ENTRE PARFUMERIE DU MONDE ÉLÉGANT

DELETTREZ
64, 66, Rue Richer, 64, 66Ottawa, Quebec

ET MONTEE AL.mu s Eta uæ Nos 1 et l\ Marché (les produits 
et viandes, el No 1 marché OuestCRÉATION PARIS NOUVELLE.*

SANS HTTXalxhh L11 pge
1/ ôcjxvjSeta

HBureau de Poste de Hull. iATMAO DIR EUS. M. «IM 1111) remercie B»*a nombreuses prit 
tiques et le public de Hull de l'encourage 
ment libéra! qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau,

M. SIMARD a toujours en mains nn assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMEES, toujours do première 
qualité.

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrés à domicile gratis- Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

h °N A. SAVARD H °«° M
Coin des rues Dalhousie et Murray 
Ottawa, 16 juin 1886—lan

Arrivée a Départ des Malles.
448 532

P-
L isse Ottawa.... 26

SS
6 30

MALLES. FERMETURE. irr. à Montréal... 8 20 36
2 S) SUAVITÉA.M. P.M. PM. Arr. à Québec.... 6

Ottawa................
Montréal..............
C. F. Pacifique...
Aylmer................
Gatineau..............

e o n o e xi t x' o t i o xi. S

B
HP

7 004 15 ?ô”ob

Vi's
li 35

BERNAUD SIMARD.
BOUCHER

Lai see Québec.....

Laisse Montréal.

7 45
CRIME OSMHEDIA900 rPour les meilleures ferronneries à bon mai- 

ché. ailes ches,

mcdougall jh cuznei
Le as ancien magasin de ce genre à 

, établi en I860, à l’enseigne de 1*
GROSSE T ARRIERE,

Rue S'jssez, et coin de la rue Bute,
CHAFDIEKES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

7 45
I ' SA VON, EXTRAIT 

EAU do TOILETTE
POUDRE DK RIZ _

COSMÉTIQ UE, BRILLANTINE 
RU ILE, POMMADE, VINAIGRE

10 15
12 23

5 15 PETITE VEROLE !Arrive à Ottawa 16
7 45

l) ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux traius de vitesse 

entre Ottawa et Montrôa..
Otta - DISTRIBUTION.

Nos marques peuvent être effacées.
A.M. A.M. P.M. P.M.

La Parftimcrk OSMHEDIA assure à
SES flDÈLBS ÇlIENTS 

DfcTUTi DAIM TOUTU U.» FltiHCIPALU FUABNAUBâ.

Connections à Québec pour Halifax, St. 
lean et tous les points sur le c.iemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous le* points de la Ncuvello-Augk-

Maison LEON Æ Cie.,
51 Tottenham Court Road, I LONDRES, 
202 rue High, Stratford, J Angleterre

Parnimmr* «le H. JW. In Reine,
Ont inventé et patenté cette préparation,

Ottawa. 7 00 10 16 6 15
8 00

C. F. Pacifique.
Aylmer................
Gatineau..............

12 10 

12 45 7 00RCDOUGfLl t CUZIER
4 15

L’OBLITERATEUR tHeures de bu: eau, de 8 a.m. à 8 p m. 
Heures du bureau des mandats d argent 

de la Caisse d’Epargnos de 9 heures a.m. à

I P A pm de ne JAMAIS OUBLIER 
IJ ilill ou d’apprendre un Livre 
quelconque en une seule lecture, par 
SI. LOÎSETTB, de Londres, apprécié, 
jugé, remplacé. 1 firano en timbros-posto. 
S’ad.kl. PAbbéCHEVAUTY, ancien anmé- 
nier militaire, à Lourdes (Hautes-Pyrénées) France.

qui efface Ica inarquca de la j»etite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inofteri ive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
a c 1ère nuiuihle. Prix : $2.60.

BRANCHE D’AYLMER :
ait e H ill pour A y mer à 

m., 10 10 *.m. 
a.m., 11 08 a.m.,

9.09 a.m., 124 p.m., 5 20 p 
Arrive d’Aylmcr à 8.20 

4.05 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)

Ait. à Prescott--. 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa

J. H. KERR, 
Maitre de Poste.■:o:

Hull, 18 octobre 1884.Nom*- venons de recevoir le 
ma» bel assortiment 

uv toiles peintes et dorees 
pour fenetres qui ait 

.a sais ete importe en Canada

Cheveux Nu perilux.
Le rem 'ede êpilatoire de LEON et Cie.,

THIS IS YOUR OPPORTUNITY enlève en quclq 
superflus sans la 
veux ne repoussent ja 
très-simple. Instructions comn 
mède envoyé par malle. Prix : $

ues minutes les cheveux 
moindre douleur; les chô

mais. Ce remède est 
lètes. Ro-

7 00 a.m. 2 00 p.m. 
4 05 p.m. 
2 05 p.m* 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

CHEMIN ÜE FER INTERCOLONIAL
Do you wan 

ft splendid 
handsomely 
bound story 
book? Yoi 
can have you; 
choice out o: 
the best tha 
are publisher 
if you will ob 
tain two sub 
ecriptions foi 
Tub Webkv 
Mail. Acata 
logue of stan 
dard and mis 
oellaneom

publications, given as prizes for getting u] 
clubs for Thb Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy 
or girl, young man or young woman, amonj 
you who cannot secure a handsome lot o 
books this winter 
with very little
effort, if you will wF&i
only make up 
your minds to it.
The books are 1 _ 
splendidly bound
And are the pro- ^;■ ^

the
best known an- 
«hors, which is a SxMnBe&flmmr 
suffioientguaran- 
iee that they will 
not only afford 
amusement bod 
bea source of pro
fit. Tub Weekly 
Mail is the most 
popular weekly published, and is only Ont W. C. VANHOBNE, 
Dollar a ysar. It has now over 100,000 sub Vlc*-Pr*»ideut.
icribers. Bpeoi nen copy_^nd prizejist sen 
tee, * Address Tbw Wait Toronto "'Canada.

JACOB ERRÂTT 10 00 a.m Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande- 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouest 
et tous los points du bas dn St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet el chars-dortoirs iont 
partie de chaque train-express.

Ixes passagers qui s’en vont en Angle 
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi & Halifax, en parlant 
de Toronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chad dises trouveront au port d’Hali/ax 
toutes les commodités désirables pour 
rembarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que l’Intercolonial et les lignes de 
paquebots qui font le service entre Hali 
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret el de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa.

1.00.

GEO. W. SI1AW, agent général
21» rne Tremonl, Bouton, Man.

21 sept. 1885—la.MAGASIN PILAIS DE MEUBLES
La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 ; 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
" du soir quille Ottawa à 11.45 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du jour quitte Toronto à 8 30 an 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.00 pm
“ du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
" “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
u jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Smith’s Fails poui 

Brockville et le chemin de fer du Grand 
Donc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
tod Black River et ses nombreuses con 
nactions pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table de 
départ les trains pour le haut de l’Ottawa 
t l toutes les autres stations.locales et au
tre' informations concernant les passagers 
s’adre sser au bureau des billets. 

m' 418 UIJK NPAKKS *«6 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
J. E. PARKER,

Agert de Billet.
W. WHYTE

Surin ten d an t-g ênér-

38 BUE RIDEAU.

N. B.—Voyez les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine

Pour les Incendiés. w
,>

M. E. G. t .a verdure, marchand de 
fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à $2.50 le quart, pour les in
cendiés de Hull seulement.

Aussi peintures, couplets, huile 
mastic, ferronneries à une réda<> 
tion considérable,

Poudres de Condition d’Alexander
IIOBLEH FOtrn les ROtilïOMN

BT AUTKB8

«EDECIXESCELEBRES
m

POUR LKS

Pour les Incendiés. dievaLii -xr
AuKKT a Ottawa C. STKATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick, 
4 VIS.—Les médecines ci-dessus, célè- 

b res dans tout le Canada pour 
efficacité, ne se trouvent que chez M. G. 
STRATTON. Je mets donc le public en 
garde contre les contrefaçons.

T ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé

ritable chez v LAPORTE, rue Rideau 
GOODALL A FILS, rue Wellington , 
et DALGLISH * FRERE, rue Queen,ouest

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers et le fret de 

.’Ouest, 93 bloc Kussln, rue York, 
Toronto.

—Faite. Veaeai ne la Y11.1 . 
KIA. C’at la meilleure pom 
made contre In elmte de. 
cbevenx ei la Calvitie k, 
aeiil. cher. C. O. II HIEIt. 
l-ltarmaeleo. rneexNnw

D. PÜTTINGER,
Surintendant généra

îBureau Ju chemin de fer, 
Moncton, N. B., 13 Nov. t

OTTAWA

On exécute à ces ateliers toutes so- tes

D’IMPRESSIONS

)TELLES QUE:

Têtes de comptes, 
Mémorandum-,

Cartes d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

Traites,
Enveloppes

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,
Placards,

Lettres frinèiaiieo,
Etc., etc., etc.

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte, 

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions, 
Subpoenas, 

Affidavits,
()bposttionr.

Fiat,
Inscription*,

Etc., etc., eic.

POUR NOTAIRES
Contras de vente,

Contrats de mariage,
Blancs de billet.

Procurations,
Quittances,

TranS|torls,
Protêts,

Obligations, etc.'I
Pour les Greffiers et les Commissain

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

Blancs de Procès-Verbaux
D’avis de Vente

De Saisie,

L De Venu,

t
POUR LES SEL TRESORIERS

Listes D’évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d’elecleurt

1

j. US TOUT

SUR BON PAPIER
ET A DES

il
rf.tiî oT L . ~

1 i^i'Los ordres envoyés par la Post 

reçoivent une attention toute spéciale « 
sont exécutés sans délai.

ABONNEMENTS: n
" L£ CUUOV quolidien, par an. 13.(K

‘ L'UNION MTIOMLE * hal'd., do Uûfl

Tout almnnement est invariablement 
payable d’avance.

ET DE

524 RUE SUSSEX.

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES

— DU —

“CANADA”

f

i.

!

12 45

IALHTJB
CERTIFICATS

me d’opérer des 
C’est incontesta- 
• remède connu 
mte des cheveux
er.
î par les certifi-

29 janvier 1884.

, pharmacien, 601 
e (ouest, Montréal.

‘Ux abondamment 
e semblait pouvoir 
j’avais essayé les 

oui- s les piepara- 
indro bon résultat, 
on jiout le d even ii

dation ’essayai la 
toile a arrêté com- 
i la seconde, mes 

repousser et 
boites, j’avais une 
’auparavant. C’est 
pouvoir vous don; 
île reconnaissance, 
ix qui auraient le 
rs cheveux de se

UBKII-I Laiiosk, 
)tre-Dame ouest, 

Montréal.

nas d’Alfr. d, 
mtô de Proscott. 

que la pommade 
es cheveux sur ma 
juarante-trois ans 
able.
ÙHOLBTTB,

Cultivateur.

4 janvier 1884
»,

le m’envoyer 6 ou 
J’en ai fait usage 

i a été tel que mes 
très épais. Plu- 

ins que cette pom- 
uvelle chevelure, 
èrience. Je vous 
ertilleat en faveu

ê,
IODARD,
député do Kent.

’a, 15 mars 1884 
deux ans mes che 
Jup et après 
pommai e 
iveux ont c ssé de

vaTe-

».
b^tog: aj ho,

i 19 janvier 1883 
!Aria m’a été très 
e de mes cheveux 
partie chauve des 

is clairs. Je dois 
i employé qu’une 
is âgé de soixante-

F. X. Bougib.

J-, 23 déc. 1882. 
par la présente ce

alre-vingl-un, par 
l’éludes plus ou 

ril petit à petit de
ques semaines, je 
jx du sommet de 

de mon malheur 
pédia deux boites 
e par lui et appe-

ition, je le dis, je 
je .’avoue, je la 
encore plus dou- 

désir de ravofr ma 
l’essai de La Ka

ma surprise, après 
is, d i voir comme 
eux couvrir toute 
tête. Je redoublai 
fiance et de ponc- 
>rès, j’avais, sinon 

partie ma cheve

aaissance de cause 
s ceux qui comme 

de jienlre leurs 
)t la meilleure de 
i Valéria.
«. P. Champagne.

I, octobre 1883, 
avoir perdu com- 

! y a deux ans, j’ai 
les possibles mais 
it l'annonce de la 
, j’eus la curiosité

ch- z MM. Lavio- 
iiciens, rue Notre- 
ette lui-même qui 
urra attester qtio 
n six mois—coiu- 
le suis servi d’une 
dit j>our me rendre 
ois, un peu plus 
îeveux étant plus 
a connaissent sont 
du résultat, 
aarriète de la Cèle 
i heureux de don- 

i faits que je viens 
li voudront se reu 
certificat de mon 
ustico et en recon- 
de cette merveil-

PlKRRK Du MK.

pharmaciens. 
VEN boite 1

i
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MONSIEUR LENT
L’ÏÏONN£l R DU NOM

Les officiers à la domi-eoldo 
étaient devenus plus sombres et % 
plus pilles, et sur les joues ridées 
de plusieurs d’en*re eux, de gros
ses larmes roulaient.

—Celui-là, pensaient-ils, est 
un homme !

L’abbé Midon s’était penché 
vers Maurice.

Evidemment, murmurait-il, 
Chanlouinean joue un rôle...Il 
prétend sauver votre père..Com
ment ?... Je ne comprends pas.

Les juges, cependant, s’étaient 
retournés à demi, et tous incli
nés vers le président, ils délibé
raient à voix basse, avec anima
tion.

t.

r
v

rC’est qu’une difficulté se pré
sentait.

Les accusés, pour le plupart, 
ignorant leur mise en accusation 
immédiate, n’avaient pas pensé 
à se pourvoir d’un dé tenseur.

Et cette circonstance, amère 
dérision ! effrayait et arrêtait ce 
tribunal inique, qui n’avait pas 
craint de fouler aux pieds les 
plus saintes lois de l’équité, qui 
s était affranchi de toutes les en
traves de la procédure

Le parti de ces juges était pris, 
leur verdict était comme rendu 
à l’avance, et cependant ils vou
laient qu’une voix s’élevât pour 
défendre ceux qui ne pouvaient 
plus être défendus.

Mais par une sorte de hasard, 
trois avocats choisis par la famil
le de plusieurs accusés se trou
vaient dans la salle.

C’était ces trois hommes que 
Maurice en entrant avait remar
qués, causant près de la porte de 
la chapelle....

Cela fut dit à M. de Fairmeu- 
se ; il se retourna vers eux en 
leur faisant signe d’approcher ; 
puis leur montrant Chanloui -

T
1

a
5

if

i

neau :
Voulez-vous demanda-t-il, vous 

charger de la défense de ce cou
pable ?

Les avocats furent un instant 
sans répondre. Cette séance 
monstrueuse les impressionnait 
vivement, et ils se consultaient 
du regard.

—Nous sommes tout disposés 
à défendre le prévenu, répondit 
enfin le plus âgé, mais nous le 
voyons pour la première fois, 
nous ignorons ses moyens de 
défense, un délai nous est indis
pensable pour conférer avec lui..

—Le conseil ne peut vous ac
corder aucun délai, interrompit 
M. de Sairmeuse, voulez-vous, 
oui ou non, accepter la défen
se ?....

L’avocat hésitait, non qu’il eût 
peur, c’était un vaillant homme 
mais parce qu’il cherchait quel
que argument assez fort pour 
troubler la conscience de ses ju
ges.

I
f l

J
S

—Et si nous refusions ?....in
terrogea-t-il.

Le duc de Sairmeuse laissa 
voir un mouvement d’impati
ence.

—Si vous refusez, dit-il, je 
donnerai pour défenseur d’office 
à ce scélérat, le premier tambour 
qui me tombera sous la main

—Je parlerai donc, dit l’avo
cat, mais non sans protester de 
toutes mes forces contre cette 
façon inouïe de procéder....

—Oh !... faites-nous grâce de 
vos homélies....et soyez bref.

Après l’interrogatoire de Chan- 
louineau, improviser là, sur-le- 
champ, une plaidoirie, était diffi
cile. Pourtant le courageux dé
fenseur puisa dans son indigna
tion des considérations qui eus
sent fait réfléchir un autre tribu
nal.

if

i

J

Pendant qu’il parlait; le àûc 
de Sairmeuse s’agitait sur son 
fauteuil doré, avec toutes les mar
ques de la plus impertinente 
impatience....

—C’est bien long, prononça-t- 
il, dès que l’avocat eut fini, c’est 
terriblement long !....Nous n’en 
finirons jamais, si chacun des ac
cusés doit nous tenir autant !...

Il se retournant déjà vers ses 
collègues pour recueillir leur opi
nion, quand so ravisant tout à 
coup il proposa an conseil de ré
unir toutes les causes, à l’excep
tion de celle du sieur d’Escor- 
val.
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BULLETIN ELECTORALMAISON a LOUER— Une magnifique 
maison à louer sur la rue Principale, Hull, 
près du nouveau bureau de Poste.

STANISLAS AUBRY.

ANNONCES NOUVELLES Bazar A Embrun
Le 25 courant, un bazar s’ouvrira 

à Embrun, au profit de l’église ; il 
sera sous la direction de M. le curé 
Philion, d’Embrun. On fait de 
grands préparatifs pour le succès de 
cette fête de charité.

CORRESPOyDANCES
Cours d’Ottawa

Ou annonce que l’houoiab’e M. 
Taillon, procureur-général, et l’ho 
norable M. Lynch, commissaire des 
Terres de la Couronne, vont adres
ser la parole à différentes assemblées 
d’électeurs dans le comté d’Ottawa.

Hier il y a eu des discours 
politiques dans plusieurs parois
ses. A l’Ange Gardien, M. Cor 
mier était représenté par MM. Ed. 
Aubé, du Canada, et M. J. B. C. 
Ounn, d'Ottawa. M. Rochon s’était 
fait représf nter par M. l’échevin 
Landry, et M. Bernard Simard, tous 
deux de Hull.

11 y avait jeûte oratoire splendide 
hier, à St André Avelin. Du côté 
de M. Cormier, ks orateurs étaient 
MM. MacDougall, d’Aylmer, David 
Major, de Montebello, Oscar Mac 
Donnell, d’Ottawa, Jweus, de Mou 
tebello, et MM. Uisaillon et Delfoss-, 
avocats de Montréal. Du côté de 
M. Rochon, MM. Il A. Goyetle, de 
11u 11, C. U. Major, de Papineauville, 
J. Taillefer, de Montebello et S. 
Proulx, de Plantagenet.

L’assemblée commencée à 10^ 
heures ne s’est terminée qu’à 4| 
heures de Va près midi

M. Rochon a parlé à Thurso et 
Buckingham. Pas 

d’adversaires. Aujourd’hui une 
partie des orateurs qui étaient à St 
André Avelin sont arrêtés à Buc
kingham pour tenir uns grande 
assemblée dans le cours de l’après 
midi.

ff. le Rédacteur,
Au sujet de la question posée par 

M. Suite, je vous dirai que les métis 
du Nord Ouest ne traduisent pas 
creek par anse, ni par crique, mais 
par russeau, (ruisseau) et peliie 
rivière, quand ils parlent des 
li'és de leurs end oils.

Par coulée, ils i n'endent i peu 
piès la même cho e. Ainsi : la 
cou'ée des lowrond, que les Anglais 
nomment Fsh Creek, tire 
de la famille Towrond

' ocicté de Colcnisatû n S'adressa r à I 
20 Sept. 1886-6r.

CEMANDË-Un monsieur anglais désire
rait trouver u ne chambre avec pension dans 
une famille Canadienné-françaisi de 1ère 
classe dans le but de se perfectionner dans 
l’étude de la langue française. S’adresser à 

Dr ROBERTSON L. D. S. 
Ottawa, 20 Sept 1886-3in 25 rue Sparks.

CHEMIN IDE PEU

1 ONG SAULT ET TLfftiSK5IWING. ï’n beau parc
Depuis le mois de juin, das jardi 

mers à l’emploi du Gouvernement 
n’ont cessé de travailler à l’amélio 
ration du parc Major. Le travail 
est à peu près terminé et le parc 
présente maintenant un ties joli 
aspect. Les allées ont été nivelées, 
les parterres embellis et les bancs 
ont été repeints à neuf et placés à 
des endroits plus propices.

îoca-
Ottawa, 16 sept 1886.

Voua êtes prié d"assister à une assemblée 
générale spéciale des actionnair' s de cette 

i aura lieu au Collège d’Ottawa, 
courant, à 8 heures P. M. 
Par ordre,

.1 L. OLIVIER,
Sec.-Trésoiier.

Monsikdb,

CIlANTELOUr
son nomsociété qu 

vendredi, qui demeure 
tout auprès. Ou ne l’appelle pas 
Anse au Poisson mais coulée.

Nos Canadiens disent le era h en 
francisant le mot anglais, mais ce 
serait une erreur que de donner au 
creek la môme orthographe qu’à la 
rrique.

le 24

Collège Internationa1, Commercial
t’onr de Police

20 septembre—La coût ne s’ouvre 
que vers les 10 heures, en consé
quence de l’absence du magistrat. 
Elle est \ résidée pir M l’echevin 
Du rocher.

Narcisse Dubjis, ivre et b asphé 
niant sur la rue, $2 et les frais ou 
une semaine de prison ; Joseph 
Turcotte, pour avoir insulté 
femme du nom de Proulx, dans sa 
propre maison, $3 et les frais.

Société St JcttivBnptiNte—Scclion St-

A une ass -mblée de la Société 
St Jean Bar.tiste, Section Ste Anne, 
tenue à la SaVe Ste Anne, le 19 Sep
tembre 1886, les officiers suivants 
furent élus pour l’année courant : 
Président—J. P. M. L court, ré élu. 
Vice-Président—Aug Gagnon. 
Secrétaire Trésorier— ,1. A. Morin, 

ré-élu.
Commissaire - Ordonnateur— F. 

Ouellet.
Auditeur—J. F. Dionne.
Percepteurs ou Z dateurs—N. Fa- 

vreau, Chas. Sabourin, A Ma 
thieu, V Dumoulin.

Election
11 y a eu hier après midi une as

semblée de la société des Amis du 
Sacré Cœur de Jésus, section Ste 
Anne, à laquelle assistaient près de 
50 membres. Les élections annuel 
les ont eu lieu et ont donné le 
résultat suivant :

Sévère Gauvreau, président ; 
Alfred Côté, vice-président ; H-uni 
Côté, sociétaire ; Adolphe Leclerc, 
trésorier ; Joseph Dois, cérémoniai- 
re ; Hector Côté, chantre ; F. Xavier 
Ot s loges, 1er zélateur ; Arthur 
Carrière, 2ème zé’ateur ; O Paquet 
te, 3ème zélateur ; F Gareau, 4ème 
zélateur.

Après les élect:ons, des remercie
ments furent votés aux officiers sor
tant de charge.

ET PREPARATOIRE.

INSTITUT D’EDCCATION
DÊ FRAWLKY.

Ti^nsj °rté au No. 47^-Rue Sussex.

Ce collège bien connu ço r le cours com
mercial qui s’y donne s’est ouvert MARDI, 
le 14 coupant.

Je me suis associe powtfMtorfrcnt terme 
commercial du collège^^^^^»feaseurs d« 
hait mérite et le gran^^^^Hyéj.

L’objet du collège
1 er—J’nccorder la faWré d’apprendre 

)\cb qui ne p< uvent 
des autres collèges

Crovez-moi votre dévoue, 
A. U. A

'■à
Editor of Le Canada,

Sir.—In your issue of the 18.h 
inst., y où say :

u Le professeur Wiggins annonce 
que des tremblements de terre con 
tinucrout à se f tire s ntirà l’est des 
Montagnes Rocheuses jusqu’au 29 
courant. A partir de cette date il 
n’y aura plus rien à craindre.”

This is quite d.if.-rent and in one 
respect the opposite of what I said 
which was ihs :

“ The peop’e of Charleston need 
ha-'e no appr< hension of earth 
qu.tk s for the remainder of til 
autumn ex:rpt on the 29</i >nst. It 
is certain that earthquakes will take 
place in bo'h Americas on that day

E Stone Wiggins.

\i

urnMONTREAL, P. Q.
Fonderies g Cloches

POUR EGLISES.
SEULES OU Eii CARILLONS,

ûde
vre le cou 

ou accadcmit
2ème—De préparer les élèves pour 

ice Civil et la Matriculation et de 
génieur?. 
l’avantage à 

ns leurs études, d’acqu 
i dont ils ont été privés 

Il e st de la plus haute important que les 
élèves commencent ù l’ouverture mfl:ue des 
cours afin de subir avec succès le 
de No embre, Janvier et Mai.

II. J. F RAW LE Y, M. A.
N. B.—L'Institut s’est assuré les services, 

du Professeur J A. GUIGNARD pour don
ner un cours de FRANÇAIS, ombra 
Grammaire, la Composition et la

Les heurvs consacrées à l’étude sont :—
Mutin • • - U.:tO ü 12.00
A |»r< s-mi«U • - 2..'10 A -1.110 
Noir ... - 7.30 ft 10.00

Ottawa, 16 Sept. 18.'6—la.

cesélèment aux
irdi™1

M. Duvliii àle Ser* 
e passer

les.3 examens comme In 
.‘sème—Pour donner 

sont en retard da 
les connaissances

AVEC MONTURES EN FER OU EN ROIS,
litéA meilleur marché et de meilleure qia 

que les cloches anglais îs ou américaine?
Fournitures pour in teneur des églises. 

Appareils de chauffage d’après les m tlleurs 
systèmes.

s examens
Comte de Laval

M Benoit Bastion se retire de la 
ut te contre .M. Leblanc pour faire 

place à M. le docteur Gabouiy qui 
se présente comme conserva'eur- 
nitional.

Ottawa, 16 Sept. 1886 - la.

séant la 
Littôr 11*l

i l N VOLCAN SOUS LA MET
Un phénomène extraordinaire 

s’est produit dans cas d< rulers temp, 
dans l’Océan Pacifique, entre les 
îles Fiji et Samoa. Il s’agit de l'é
ruption d’un volcan sous-marin et 
la formation d’une î'e nouvelle 
dans l’archipel de Tonga.

Un beau matin, les habitants de 
Tonga qui depuis quelques jour* 
voyaient les flots extraordinaire 
ment agités, crurent ap’rcevoii 
dans le lointain un navire à vapeui 
à l’ancre, les autorités maritime? 
envoyèrent vers le point signalé le 
schooner “ Sandfly ” avec le docteui 
Back'and et quelque» fonctionnaires 
à bord. Or, le docteur Back land 
s’assura qu’il se trouvait en présen 
ce, non pas d’un navire à vapeur, 
mais d’une î'e nouvelle de 14 kilo 
mètres carrés, sortie tout récem 
ment de l’océan. Pendant huit 
jours encore on entendit, près de la 
côte de Tonga, le bruit d’un volcan 
sous marin en travail qui lançait à 
une hauteur vertigineuse des colon
nes d’eau et de vapeu \ et l'on a pu 
constater depuis que l’île avait ga 
gnée en étendue.

Le gouvernement de Tonga donna 
à cette nouvelle Pe le nom de Ka- 
kaogo.

AVIS AUX ENTREPRENEURS. DANS LA CAPITALEf'VN recevra à ce Bureau jusqu’à Vendredi, 
V/ le 8 Octobre proehaiu, inclusivement, 
des soumissions cachetées, adressées au 
soussigné, et portant la suscription “ Sou
mission pour travaux à Port Arthur,” pour 
la cons'ruction d un prolongement au

La dernière excursion de la saison 
à Thurso se fera jeudi 23 septembre. 
N’y manquons pas.

Connell «le vil e
Ce soir aura lieu l’assemb ée ré 

gulière du conseil de ville d’Ot'awa
I.c temps qu'il l’ait

La journée d'hier a été de nou
veau Lès pluvieuse et les proine- ) 
neurs n’ont guère pu en profiter 
Aujourd’hui, le temps est ass z frais 
quoique beau.

MOUSTACHES !
La manière de faire croître une jolie 

moustache en quelques semaines sera don 
née avec Vus les détails particuliers en 
envoyant un t mbre poste de 3 centins à

WILLIAM JOXÏS.
Nos. 30 et 32 rue Steiner, Teronto, Ont.

BRISE-LAMES
A

Port Arthur, Baie du Tonnerre,
d’apièg les plans et devis, que l’on pourra 
voir en s’adressant à W. F. Davidson, é 
Mat re du Havre, Poit Arthur, et au 
1ère des Travaux Publics, Ottawa, 
pourra se procurer de i formules de

Les per 
mission d< 
de la natu 
miner la

CHEVlLimi GUF.r K
soumis-Les dames qui enverront un timbre de 

poste de 3 centii s recevront «les instruc
tions sur la munit re de garder à leur che
veux leur couleur primitive, les cmpèt hrr 
île tomber it so garantir des maux de UH ■. 
Adressez :

sonnes que dé irent faire une eou- 
evront s’enquérir personnelle.i-ent 
tire des travaux à exécuter et exa- 
localitè el’e;-mêmes.

Les soumissionnaires sont de plus avertis 
qu'aucune soumission nt tera i rise en con
sidération, si elle n’est fa te sur les formules 
impi imées fourni s, et signées de leurs pro-

Niir le «'Huai
La saison des promenades sur le 

canal tire à sa fin ; samedi, malgré 
que le temps fut favorable, le canal 
était à peu près désert.

Travaux important*
Les ouvriers sous la surveillance 

de VI. Aug Gagnon, ont commencé 
i e matin, à remplacer le trottoir du 
Pont Dufferir, côté des édifices par 
lementaires, l’autre côté étant à peu 
piès terminé. C s amé'iora tiens 
étaient requises.

WII.1.IA1M .IOXKS.
30 11 32, me Steiner, Toro- to, Ont 

Ottawa, 13 Sept. 1886—tan
ign
devOn devra envoyer avec la soumissio 

chèoue de banque acoepté, fait paya 
l’ordre de l’honorable Ministre des Travai x 

égal à cinq pour 
ision. Ce chèque 

fuse de
tiU

ni la

Mel1. P. D. 1 ECHOS DE HULLPublics. pour une somme “ 1 
cent” du total de la soumis 
sera confisqué si le soumissionnaire refi 
signer le contrat sur demande d ce fai 
s’il ne le remplit pas intégralement, 
soumission n'est pas acceptée,le chèque 
remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne s’e 
plus basse, ni i

<’oni»e «le bol*
Un rapporte qu’il va se faire une 

coupe de bois considérable cet hiver 
sur la Gatineau.Marchés Merveilleux!

ngage à accepter 
des soumissions.

Par ordre, Tu boiiii*
La ville de Pembroke vient de 

voter une exemption de taxes pen 
dant dix ans en faveur de P< tamis- 
sement d’une fonderie qui emploie 
ra dix hommes.

PLUS DE 800 A. GOBEIÀSec ïi* promenade
Les élèves du collège d’Ottawa 

au nombre d’environ trois cents, 
ont fait une promenade dans la 
ville et autour des édifices du Par 
îement samedi matin.

Chapeaux en feutre pour dames à être sa- 
ciifiès durant ces jours prochains à

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 10 Septen b;e 1886. BULLETIN COMMERCIAL

60 GENTIN8 CH & QUE A VENDRE Source—Le remède du Dr Se y 
va droite à la source du mal, en 
rendant à l’estomac la vigueur qu’il 
a perd i. C’est pour cela qu’il 
guérit un si grand nombre de mala
dies qui semblent essentiellement 
d ff -rentes.

Magnifique poste de commerce, situé sur 
la place de Masha m en face de l’Eglise. 
H'u outre, cent erpents d’excellentes terres, 
formant une propriété agiL-ole avec mai
son, étable et remise.

S’adresser à
JULES SNUBB, Propriétaire, 

Masham Mil's

Mine «le mien
M. fécli vin Leduc continue tou

jours à découvrir la mine de mica 
qu’il possède dans le canton de 
Wakefi Id. M. Leduc en a retiré 
des fag merits énormes pesant 
l’un 300 livres et l’autre 1000. G~ 
mica est de première qualité.

Travaux
L.'Evening Journal annonce qu’il 

est lout probable que l’honorable 
ministre des Tiavaux publics va 
accorder la demande qui lui a été 
faite par les citoyens de Hull, 
d'élargir la rue du Pont entre le 
Pont Suspendu et la glnsoire du 
gouvernement.

Magasin Populaire Une dernière chance de s’amuser 
par une excursion à Thurso, jeudi, 
le 23 septembre, par le vapeur “Em 
press,” au profit de la u Lyre Cana 
dienne. Encourageons ce corps 
de musique.

de HIodcN,

39 J tue Sparks.
OttiWd 14 août 1886—3m. L s derniers poêles améliorés 

w Bijou de la Couronne ” pour pas
sages et salons ; grand patrons, de
puis $20 à 825. Autres poêles pris 
en échange à la maison économique, 
353, rue Wellington, C. Lévesque.

ücV;
Huile «le charbon Canadienne ft 20 

et*, par * h lion clics N. A. Savant.

M. N. A. Savard vient de recevoir 
deux ch.us chargé d’huile de char
bon canadienne qu’il ven Ira à 20 cts 
par gallon. Pas moins qu’un gallon 
à la fois.

Mort «l*nn pompier
Par marque de respect pour la 

mort du Capitaine Albert, de la 
Compagnie ‘ Union ” le drapeau 
flottait à demi mât ce matin en face 
de la station de feu de la rue York.

m
ÇfouniU ion pour l’obtention d'une licenct 
O pour la coupe de ho s sur les ter.es de 
la Puissance, dans lu province de la Colom
bie Anglaise.

Des soumissions cachetées adressées au 
soussigné et marquées : “ Soumissions 
pour limites de bois ” seront r- çues à ce 
bureau jusqu'à midi mercredi ie 1er Décem
bre prochain, pour mis limites à bois d« 
cinquante mille carrés chacune plus ou 
moins marquées respectivement IG, 17, 18 
et situées sur le côté omit de la Rivière 
Colombia, près ds la gare de la Cité de 
l’Ur, sur la ligne du chemin du fer Pacifi
que Canadien, dans la Province de la Co
lombie Anglaise.

Dos i tans mo itranl :a position approxi
mative de ces limites, en mè ne tem. s que 
les conditions par lesquelles elle 
li.'.er.ciées elles formules de soumissions, 
peuvent être obtenues ù ce Département, 
ou au Bureau des Terres de la Couronne 
à Winnipeg, Calgary Tenittire du Nord- 
Ouest et New WesttninsUr 
Anglaise.

Avis aux Mères — Le Sirop Cal 
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petit chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme reniant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne 1 s vents, régularise let 
intestins, et est le meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que 
dents, so t d'autre cause. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Assurez vous et 
demandez le “Sirop Calmant de Ha 
dame Winslowt” et n’en prenez pat 
d’autre sorte.

Notes «le la rivltre
Le tl Gatineau est parti samedi 

pour Montréal avec une cargaison 
générale de fret pour les ports 
inlermédtair s. Le “ Welshman ’ 
est arrivé au pied du canal hier, 
venant de Montiôal. Le “ lia” qui 
était dans le bassin du canal hier, 
est parti pour Montréal avec bien 
peu de pass; g ers de Kingston, la 
saison des touristes étant à peu près 
passée.

La Vieille Fiance n’oublie jamais 
les enfants da scs enfants ; lors mô 
me qu’ils sont éloignés d elle, elle 
éprouvé un vrai bonheur de pouvoir 
les reconnaître, parleur fidélité aux 
traditions de leurs pères : Dieu et 
nos droits.

Montres, Bijou ter es, Joues de 
mariage etc, en tous genres, à 50 
pour 100 de rabais et garantis tels 
que représentés sinon l’argent vous 
sera remis. Chez H. Norez, No 30 
rue Rideau., près du pont des Sa
peurs.

Bargains à commencer d’aujour
d’hui.

Kl jade a Sherbrooke

Un ouvrier du nom de La force, 
s’est noyé vendredi dernier à Sher
brooke dans les circonstances sui 
vantes :

Le défunt travaillait près du non 
vel établissement de la manufactu
re de corsets, lorsque M. Dan Loo
mis, le contracteur, lui ordonna 
d’enlever des briques qui se trou
vaient amoncelées sur la pente du 
rocher qui bore'e la rivière. La force 
se mit à l’œuvre et il avait enlevé 
presque toutes les briques en ques
tion, à l’exception de quelques unes 
qui se trouvaient un peu éloignées 
des autres, lors ju’il lâcha 
roula jusqu’au bis du cap. 
t hu'.e, il alla se heurter contre une 
pile de planches, puis de là, il Lom 
ba dans la rivière.

seront

Excursion
La dernière excursion de la sai 

son aura lieu à Thurso jeudi, le 23 
septi mbre courant ; ele est organi
sée parle corps de musique “La 
Lyre Canadienne” qui s’est assure 
les services du magnifique vapeur 
u Empress ” pour l’occasio:. Le 
départ au;a lieu à 7.10 heures a. m 
Prix du passage, 40 centins. En
courage on s nos musiciens.

l’enfant fait ses
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hrz M Laurent Duhamel vou 
tr tveiez un assortiment de vian- 
J s iraichea de toutes sortes au 
q.nrtier et à la livre, livrées à domi- 
vi'e, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 

général de l’encouragement 
ju’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Ur e visite est respectueusement 
sc * lie tée.

DECESprise • t 
Dans saTAB VC ! TABAC ! A Ottawa, co malin, à l’âge de 79 an? 

et 6 mois, J ha Il-irwood, anci n lypo- 
grai h ».

S38 funérailles auront lieu demain, à 
3.4» n.m. Le cinvoi quittera la demeure 
du défunt, No. 95 lue Rid au, po 
rendre à l’église Saint-Joseph et <h t 
cimetière Notre-Dame.

Cleveland Parlor Brisé
Les déb'is d’un foi t joli buggy 

sont exposés ce matin, sur le lot 
vacant piès de la manufacture de 
candies, rue Rideau ; le propriétaire 
de celte voilure de promenade pa- 
raissan toute neove a cû subir une 
forte perle car les dommages sont 
considérables ; l’une des roues de 
la voiture est restée sur le Pont 
Duffevm. lvrs de iVx'dant, et ie 
cheval, dans sa contre furibonde, 
s’est abattu, en traînant la voiture 
là où elle i st encore aujourd’hui.

r : Chs Desjardins, proprietaire
148, rue lUiIean là auHuile de charbon Canadienne 

et . par khUou cbee Bf. A. Savard.Toujours en mains assortiment complot et 
varié ue Pipes, Cigars Tabacs, CigmetV s, 
d » toute corte et de toute q a'ité à Ues i rix 
défiant la compé.iou ; M. Desjardins invite 
ses nombreux amis à lui faire une vis.te, con
vaincu qu’ils ser ou t satisfaits.

Boutique de barbier de premiè e clarse ; 
trois chaises continuellement à la d ^position 
die pratiques. Tout ouvrage fait par ded 
ouvriers expérimentés.
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! Ce matin à Ottawa, à Vâge de 3 ans et 9 

mois, Jcan-Lucippe, enfant de J. J. B 
Goursulle.

Ses funérailles ont u lieu ce: après-midi. 
L‘*s journaux d » Montréal sont priés de 
reproJuire.

A Ste Marthe, lu 18 courant, à l'âge de 
44 ans, Rose Ladoucour, épouse de Jean- 
Baptiste Brunette.

Ses funérailles ont eu lieu aujourd’hui.

Actualité
Une grande variété d’objets de pié 

téd’imcges et de livres pour la dévo
tion à S le Anne etc. etc.......
Se vendent actuellement aux maga
sins de

AU Pd.TIT KEGRE
520 rue Sussex, pour des chaussu

res de tout sortes et de tout prix. 
Exemple : chaussures élastiques 
pour hommes, d’une piastre et 
vingt cinq cents en montant. Rap
pelez-vous que c’est à l’enseigne du 
petit nègre, porte voisine du Canada

!
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- \ P. G. Guillaume

No 455 Rue Sussex, et Coin dos 
rups Sussex et York.
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